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COMPLICES INCONSCIENTS DE LA FRANC-MACONNERIE

VX excellent article de la Cornspomlanee hebdoma­
daire sur le dernier convent nous extrayons les li­
gnes suivantes que nous livrons à la méditation de

nos lecteurs.

'■ Il est certain que les francs-maçons sont généralement 
méprisés, et que leur œuvre est abominable. 11 est certain 
qu’ils constituent une minorité infinie dans le pays (un Fran­
ce). Alors, comment peut-on expliquer leur puissance? Leur 
discipline même ne suffit pas à donner la clef de l’énigme : il 
faut y joindre notre complicité inconsciente. Oui. nous sommes 
presque tous plus ou moins complices de la franc-maçonnerie, 
car an fait nous pactisons fréquemment avec elle, et l’on ne 
doit jamais pactiser avec un ennemi de ce genre. Pie IX, Léon 
XIII, Pie X n'ont cessé de nous mettre en garde contre l'oeu­
vre satanique des Loges et d’anathéinatiser leurs membres. 
Tout franc-maçon est un excommunié, et tes catholiques de­
vraient rompre aussitôt toute relation avec lui. Croyez-vous 
que si des honnêtes gens obéissant à l'appel des Pontifes avaient 
abandonné les francs-maçons à leur isolement, dans une so­
ciété qui reste encore chrétienne par bien des points, et s’ils 
il 'avaient plus eu avec aucun d’eux d'autre contact que celui 
d’une guerre sans merci, ceux-ci ne seraient pas actuellement 
discrédités au point de n’avoir plus d’action? C’est grâce au 
prestige des gens honnêtes parmi lesquels ils vivent, et chez 
lesquels ils sont reçus, que ces hommes néfastes peuvent encore 
duper quelques naïfs et ne pas déchaîner d’irrésistibles colè­
res. Ah ! si nous voulions, une bonne fois ! De grâce, plus 
-de conciliations, plus de compromissions, plus une seule rela­
tion sociale avec les francs-maçons c* ne les connaissons plus 
que pour les combattre ! Ce sont les ennemis mortels elc notre 
foi : prouvons notre sincérité en Us traitant en ennemis.
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